
            
 

   

 

 

Mot de l’Editeur 
 
C’est le temps de l’année où on prend conscience 
que notre lac est précieux, on se promène sur ses 
rives, on s’y plonge pour retourner rafraîchis à la 
maison ou au jardin. Et les jardins sont en fleurs. 
 
Notre Bulletin inclus quelques photos anciennes, 
gracieuseté de Marge Burrows, des notes 
historiques de Hélène Beauchamp, des rapports 
sur les deux symposia du lac et une mise à jour 
des activités au lac. 
 
Nous disons au revoir à Michel et Angèle qui nous 
ont quittés pour Gatineau (Aylmer) le 10 août. 
Michel a accepté de continuer à nous offrir ses 
talents de traducteur. Merci encore une fois. On 
leur souhaite de longues années de bonheur dans 
leur nouvelle demeure. 
 
Félicitations et Meilleurs Vœux à Dominique Tardif 
et Christopher Sweeney qui ont célébré leur 
mariage le 30 juillet. 
 
Si vous aimeriez soumettre un article ou faire 
publier une annonce, faites-le parvenir pour le 

premier du mois (novembre, mai, août ) avec MS 
Word via un courriel à janetgaildonald@gmail.com 
pour qu’on puisse le formater, traduire et envoyer 
pour le 10 du mois. 

Autant que possible, on aimerait  envoyer le 
Bulletin par courriel. Veuillez envoyer votre 
adresse courriel à Gill Barlow: 
gilbar61@gmail.com. Si vous en n’avez pas, 
avisez Gill de l’adresse préférée pour recevoir le 
Bulletin. 
              Janet Donald  

 

 
 
 
Message du Président 
 
Enseignes remplacées aux entrées. 
On a trouvé le moyen de le faire de façon 
économique, en collaboration. Chris Sweeney a 
coordonné  l’aspect artistique des panneaux avec 
le spécialiste et nous en a fait don. Merci Chris! 
J’ai pris une semaine de vacances pour concevoir 
et fabriquer les cadres. Les volontaires qui ont 
travaillé pour teindre la structure et l’installer inclus 
JC Powers, Henry Andres, Marc Blouin, Wayne 
Chambers et Michael Fraser. Merci à tous. 
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La vue aux entrées. 
Couper la broussaille aux entrées a permis 
d’améliorer beaucoup le champ de vision, 
spécialement à l’Entrée 3. On va en faire plus 
bientôt pour qu’on puisse mieux voir les nouveaux 
panneaux. 
 
Le Pont (causeway) 
On a amélioré le pont en élargissant de cinq pieds 
deux des ponceaux en ciment, là où on a eu un 
accident il y a quelques années. On a aussi ajouté 
au même endroit une rampe de sécurité 
économique mais efficace, faite de grosses roches 
et de billots de cèdre. 
 
On a eu des consultations avec des ingénieurs 
concernant la condition des tuyaux galvanisés et 
nous avons plusieurs solutions à envisager. En 
attendant nous sommes heureux de signaler que 
le pont n’est pas dangereux. 
 
Débrousaillage 
Grands mercis à Bruce Adams pour avoir coupé la 
broussaille le long du chemin principal lors d’un 
des étés les plus chauds que l’on ait connus. 
 
Broussaille ramassée 
Henry Andres a organisé un groupe de volontaires 
pour ramasser les branches. Merci à Marc Blouin 
et JC Powers. 
 
 

 
 
 
Herbe à puce 
C’est le temps de l’herbe à puce et on demande à 
chacun d’être sur le qui vive pour la dépister. 
Susan Anastas et John Bishop en ont vue le long 
de la route près de chez eux. Si vous voyez des 

plantes suspectes, avisez le comité aussitôt que 
possible pour qu’on puisse agir immédiatement. 
Voici ce qu’ont l’air ces plantes qui au contact 
causent une dermatite. 
 

 
 
  L’herbe à puce florissant au sol 
 
 
Les jardins aux entrées 
Merci aux volontaires qui désherbent les jardins 
aux trois Entrées. plantent des fleurs à chaque 
printemps et s’en occupent l’été. Des mercis 
spéciaux aux DeGroots, à Gill Barlow. à Sylvie  
Dandurand et Gaétan Lebel, qui prennent 
l’initiative de cette activité à leur Entrée respective. 
On travaille au remplacement des murs de soutien 
des jardins, mais cela peut prendre quelque 
temps. 
 
Le niveau d’eau 
Nous sommes chanceux que le niveau d’eau de 
notre lac ait été contrôlé à un pied près. Les 
températures chaudes et le manque de 
précipitations a provoqué chez plusieurs de nos 
communautés voisines un niveau anormalement 
bas de l’eau avec peu de réserves pour l’eau 
potable. 

 Merv Trineer 
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Note historique sur Sir John Johnson, 
Seigneur d'Argenteuil 
 
Sir John Johnson est né en 1741. Il était le fils 
de William Johnson, Baronnet, un éminent 
commerçant de fourrures et Agent officiel pour 
le Département Indien. Il a passé son enfance 
dans la Vallée Mohawk de New York, puis a 
étudié à l’Académie de Philadelphie de 1757 à 
1760. Il a ensuite rejoint son père qui était en 
campagne dans la guerre contre la Nouvelle 
France. Puis il a visité les Iles britanniques de 
1765 à 1768, a été présenté au Roi George III. 
 
À la mort de son père, John Johnson a hérité 
du titre de Baronnet, mais a refusé de lui 
succéder comme Agent indien. Il s’est installé 
en tant que Gentilhomme campagnard dans la 
Vallée Mohawk. Cette vie quelque peu 
idyllique se termina avec le début de la 
Révolution américaine qui l’a contraint à 
chercher refuge au Québec alors sous le 
Régime anglais. 
 
A cette époque, il a recruté le Régiment Royal 
de New York qui, avec les Butler’s Rangers, 
est devenu un des principaux soutiens 
loyalistes sur le front Nord de la guerre. En 
1782, Sir John Johnson a été élu Brigadier-
Général et Inspecteur-Général des Six Nations 
indiennes. Et jusqu’à la fin de sa vie, il a 

activement soutenu les Indiens et les droits 
des Loyalistes. Par ailleurs, la création du 
Haut-Canada (le futur Ontario) a été 
principalement due à son influence.  
 
Il revient à Montréal en 1796 où il est nommé 
Chef du Département Indien. Dans ces 
fonctions, son principal souci a toujours été la 
protection des intérêts des Premières Nations 
et en 1820, une décennie avant sa mort, il a 
œuvré pour que la politique favorisant les 
peuples autochtones soit continuée. 
Tout au long de sa vie, Sir John Johnson a 
acquis de très nombreuses propriétés au 
Canada, dont la Seigneurie d'Argenteuil en 
1808. Sir John Johnson est décédé à Montréal 
en 1830. Ses obsèques ont été suivies par 
plus de 300 Mohawks. 
Note rédigée par Alain Chebroux, d'après un 
texte du Professeur Hereward, relayée par 
Hélène Beauchamp. 
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Les cigognes aux Gerbes d’Angelica, Mirabel, 
lors d’une visite le 8 juillet des Clubs de 
Jardinage de Lachute et Wentworth. 
 
Symposia au Lac 
Le premier symposium du Lac a eu lieu le 17 juin 
chez Susan et Tasos Anastas. Une conversation 
animée à propos d’épiphanies et leur signification 
pour nous était soutenue avec du Sangria et de 
l’Ouzo. Des remerciements enthousiastes à Susan 
et Tasos. 



 
Voici le début de l’exploration de Tasos sur les 
épiphanies. Le texte complet est disponible en 
envoyant un courriel à anast3925@yahoo.com  
 

 
Epiphanies 

(Quelques opinions spéculatives par T Anastas) 
 

 Quotidiennement dans notre vie, nous 
faisons face à plusieurs incertitudes et plusieurs 
questions doivent  être résolues concernant nos 
relations personnelles, nos affiliations culturelles et 
notre cheminement intellectuel. Ces 
préoccupations sont sources de stress dans notre 
existence. D’autre part, ces soucis sont à la base 
de notre créativité, et trouver la solution à 
d’importants problèmes est source de grand plaisir 
et de dynamisme. 
 Pour faire face à ces questionnements on 
se réfère à nos expériences personnelles et on 
recherche l’opinion des autres. La plupart des 
mythes, des racontars et des contes de fées des 
sociétés plus primitives étaient la contribution de 
ce que les amis ou les groupes pensaient de tels 
problèmes. Dans les sociétés plus avancées 
techniquement ces méthodes ont été remplacées 
par l’éducation, l’opinion d’experts, de livres 
explicatifs, de romans, de films etc. Par exemple, 
grâce à des films d’horreur ou érotiques, on 
ressent les plaisirs et les risques de certaines 
situations sans y être directement impliqué. 
 Les psychologues disent que nos 
expériences personnelles et l’opinion des autres 
façonnent dans notre subconscient en quelque 
sorte ‘un modèle du monde’ qui nous guide dans la 
vie de tous les jours. Toutefois ce modèle n’est 
pas parfait ni permanent. Des expériences 
personnelles sont parfois mal interprétées à cause 
d’expériences malheureuses dans le passé, et 
l’ajout des amis et de notre environnement culturel 
est biaisé dans des directions qui ne cadrent pas 
toujours avec nos convictions intimes. 
Consciemment ou non, on réalise que notre 
‘modèle’ a besoin d’être révisé et on s’engage de 
nouveau à des activités comme celles qui ont créé 
les idées qu’on a développées à un moment 
donné. Ainsi notre modèle évolue avec le temps. 
 Parfois, le questionnement de notre vision 
n’est pas aussi graduelle qu’on aurait pu croire 
mais est due à un éclair dans notre façon de 
penser qui détruit une partie de notre ‘modèle’. 

Ces événements sont ce qu’on appelle des 
‘épiphanies’. Les épiphanies sont hâtées par une 
expérience ou un événement exceptionnel. Par 
exemple, on rencontre une personne, faisons face 
à une situation, lisons ou entendons une idée 
tellement profonde qu’elle nous dérange et nous 
oblige à réviser radicalement nos opinions et nos 
préoccupations. C’est comme si ces événements 
étaient fortuits, ne pouvant pas être planifiés ni 
évités. De toute façon, l’idéal serait de prendre 
avantage de tels événements pour créer un 
meilleur modèle personnel de notre monde. 
 
 
 
Anciennes photos – Pouvez-vous identifier ces 
personnes et ce qu’elles font? 
 
 

 
 
 

 
 
 



 
 
Population: 7 milliards 
 Le second symposium, sur la population 
mondiale, a eu lieu le 19 août chez Janet et Chris, 
suivi d’un curry au bœuf. L’article Population, 7 
milliards peut être obtenu à 
ngm.nationalgeographic.com/7billion 
http ://geographic.com/7billion. Voici quelques 
brefs extraits de cette lecture. 
 
En Europe du 18e siècle ou en Asie au début du 
20e siècle quand la femme avait en moyenne six 
enfants, elle faisait ce qui était nécessaire pour 
qu’elle et son conjoint soient remplacés, parce que 
la plupart de ces enfants n’atteignaient jamais 
l’age adulte. De nos jours dans les pays évolués, 
une moyenne de 2.1 naissances par femme suffit 
pour maintenir le même niveau de population; 
dans le tiers monde ‘la fertilité de remplacement’ 
est toutefois plus élevée. Tous les pays font face 
éventuellement à une transition démographique. 
Dans les années 1970 la croissance de la 
population a diminué de 40 pourcent. Dans les 
années 1990 avancées, en Europe, elle était de 
1.4. Quoique qu’elle continue de croître, la 
population de la Chine, site du cinquième de la 
population mondiale, ne peut déjà plus se 
remplacer. La mauvaise nouvelle c’est que dans 
deux décades, en 2030, la plus nombreuse 
génération d’adolescents dans toute l’histoire 
commencera à procréer. C’est une catastrophe en 
perspective: est-ce que les gens pourront avoir 
une vie décente et ne pas détruire leur 
environnement? 
 
Le troisième symposium aura lieu la dernière 
semaine de septembre chez Gill Barlow. Le sujet 
est Le pouvoir et la corruption. Les nouveaux 
participants sont les bienvenus. Veuillez envoyer 
un courriel à Gill. 

 


